
3 S-                      Il me faudra partir

Lorsque le ciel sera trop rouge de la colère des hommes,
Quand sonne' ra l'dernier recours avant qu'on n' s'abandonne,
Lorsque le lion dresse' ra la tête tant de proies qui s'avancent,
Lorsque tu me diras arrête, que j' n'aurai plus une' chance.
Il me faudra partir.
   Lorsque l'amour à contre-jour sera au minimum.
   Quand on aura que le Goncourt aux pensées qui résonnent.
   Lorsque le ciel sera trop loin aux nuages qui arrivent.
   Lorsque tu ne diras plus rien à toutes mes tentatives.
   Il me faudra partir.

Il me faudra partir,
Sur des terres où n'existent que l' absence d'empreintes.
Il me faudra partir,
Aux frontières du sculpteur, dans l'expression d'un peintre.
Il me faudra partir.
Où le beau de l'enfance se fixe à la mémoire.
   Il me faudra partir
   Sur le banc d'une école, sur une aile de passage.
   Il me faudra partir
   Aux frontières de la vie, vivant son premier âge.
   Il me faudra partir
   Là où flirte l'innocence et les plus grand espoirs.

Lorsque le ciel sera si lourd, que les hommes abandonnent,
Quand tomb'ra le dernier discours de pensées qui chiffonnent,
Lorsque le lion baiss'ra la tête, plus de proies qui s'avancent,
Lorsque tu me diras arrête comme' dernière évidence,
Il me faudra partir.

Il me faudra partir
Sur des terres où n’existent que l’absence d’empreintes.
Il me faudra partir, 
Aux frontières du sculpteur, dans l’expression d’un peintre.
Il me faudra partir,
Où le beau de l’enfance, se fixe à la mémoire. 
   Il me faudra partir,
   Sur le banc d’une école, sur une aile de passage.
    Il me faudra partir,
   Aux frontières de la vie, vivant son premier âge.
   Il me faudra partir,
   Là où flirte l’innocence et les plus grands espoirs.          C. ISOLA    claude.isola@sfr.fr



   


